
« Tous nous les entendons parler dans nos langues les merveilles de Dieu. »  

Voilà ce qui se passe à la Pentecôte pour tous ceux qui se sont réunis près de la 

maison des apôtres. La Bonne Nouvelle a jailli pour toutes les nations, pour tous les 

peuples, pour tous les hommes. Et voilà la mission qui est encore confiée à toute 

l’Eglise en ce jour de Pentecôte. Tous les hommes doivent en effet pouvoir encore 

s’approcher de la maison Eglise pour entendre dans sa propre langue les merveilles 

de Dieu. L’Evangile n’est pas un trésor à conserver dans un musée, il est une Bonne 

Nouvelle à transmettre, à partager, à communiquer au plus grand nombre. Telle est 

la mission de l’Eglise encore aujourd’hui et telle est notre mission à chacun : que 

nous sachions annoncer à tous les hommes les merveilles de Dieu, la joie de croire, 

la joie d’avancer avec Dieu dans la vie. La joie de mettre sa confiance en Dieu. Car 

cela en effet change toute la vie. « Connaître Jésus n’est pas la même chose que de 

ne pas le connaître. Marcher avec lui n’est pas la même chose que marcher à tâtons, 

pouvoir l’écouter ou ignorer sa Parole n’est pas la même chose, pouvoir le 

contempler, l’adorer, se reposer en lui, ou ne pas pouvoir le faire n’est pas la même 

chose. Essayer de construire le monde avec son Évangile n’est pas la même chose 

que de le faire seulement par sa propre raison.» Voilà frères et sœurs le message que 

nous sommes chargés d’annoncer. Et ainsi écrira saint Paul, « aucune parole 

mauvaise ne doit sortir de votre bouche ; mais, s’il en est besoin, que ce soit une 

parole bonne et constructive, profitable à ceux qui vous écoutent. N’attristez pas le 

Saint Esprit de Dieu, qui vous a marqués de son sceau en vue du jour de votre 

délivrance. » (Eph 4, 29-30)  

Cette mission n’est pas réservée à quelques-uns mais à tous les baptisés. Car, c’est 

sûr chacun des disciples réunis au cénacle que l’Esprit se pose. « A chacun est donné 

la manifestation de l’Esprit en vue du bien » écrit saint Paul dans la deuxième lecture. 

Et pourtant nous faisons tous le constat que nos bouches ne proclament pas toujours 

les merveilles de Dieu. Saint Jacques dans sa lettre s’interrogeait déjà : « D’où 

viennent les guerres, d’où viennent les conflits entre vous ? N’est-ce pas justement 

de tous ces désirs qui mènent leur combat en vous-mêmes ? Vous êtes pleins de 

convoitises et vous n’obtenez rien, alors vous tuez ; vous êtes jaloux et vous n’arrivez 

pas à vos fins, alors vous entrez en conflit et vous faites la guerre. » (Jc 4,1-3) Cela 

est encore vrai aujourd’hui et même dans nos communautés. Mais comment pourrait-

il en être autrement puisque l’esprit du monde est toujours à l’œuvre en chacun de 

nous comme dans la première communauté naissante.  

 

Saint Paul nous le rappelait dans la deuxième lecture : « personne n’est capable de 

dire : Jésus est Seigneur » sinon dans l’Esprit Saint. Voilà pourquoi l’Esprit Saint est 

aussi appelé le père des pauvres. Car nous percevons bien cette incapacité ou tout au 

moins cette difficulté à proclamer par toute notre vie que Jésus est Seigneur et à vivre 



pleinement dans cet état d’Esprit. Nous sommes souvent bien pauvres, bien tièdes, si 

peu fidèles au Christ. Nous nous disons chrétien mais au fond, jusqu’où le 

manifestons-nous réellement dans le quotidien de nos vies, de nos engagements, de 

nos choix ? Nous voyons bien aussi combien il nous est difficile de témoigner du 

Ressuscité dans nos relations professionnelles, nos relations amicales et même 

parfois nos relations familiales. Nous avons besoin chaque jour de l’Esprit Saint car 

nous comprenons que sans lui nous ne pouvons rien faire. Nous avons besoin d’une 

nouvelle Pentecôte, une nouvelle effusion de l’Esprit, cet Esprit reçu à notre 

baptême, pour que, comme les apôtres au jour de la Pentecôte, ce feu d’Amour 

descende aussi sur nous et nous transforme. « Dieu veut, à la place de notre cœur de 

pierre, mettre son Cœur brûlant d’Amour, nous communiquer son ardent désir de 

sauver les âmes, de les sortir de l’athéisme, du matérialisme, de l’hédonisme. Pour 

cela, il veut toucher notre cœur de son Amour, le transpercer. » Et pour cela, Il nous 

envoie son Esprit Saint.  

 

Oui, c’est une nouvelle Pentecôte que nous voulons pour notre Eglise, pour notre 

Ensemble Pastoral appelé à une nouvelle étape avec l’arrivée d’un nouveau curé. 

Une nouvelle Pentecôte pour que chacun de nous, nous puissions nous laisser 

renouveler par l’Esprit Saint et ainsi proclamer les merveilles de Dieu, des paroles 

de réconfort, des paroles d’unité, des paroles de Paix. Alors frères et sœurs, 

n’hésitons pas un instant, appelons l’Esprit de Pentecôte pour qu’il vienne réveiller 

nos cœurs, réveiller nos vies et que nous vivions de cette Vie nouvelle inaugurée en 

Christ. Invoquons-le sans cesse pour qu’il nous donne le courage et l’audace 

d’accueillir, à la suite des apôtres l’appel du Seigneur : « de même que le Père m’a 

envoyé, moi aussi, je vous envoie ». Remettons le gouvernail de nos vies à l’Esprit 

saint pour qu’il nous guide, nous éclaire, nous conseille, nous envoie. « Esprit Saint 

fait de moi un témoin Joyeux du Christ. Esprit Saint j’ai confiance en toi. » Amen 

 

Père Mickaël, curé 

 

 
 


